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Le Gouverneur - Général, qui 
voyage à ses frais, sera avec sa suite 
au Portage du Rat demain, et arri- 
vera samedi à Winnipeg qu'il tra- 
refsera en se rendant à Silver 
Heights éloigné de cinq milles. 

Le Conseil Municipal de St. Boni- 
face s’est adjoint un certain nombre 
des citoyens les plus marquants de 
l'endroit, et le comité ainsi formé 
pour s'occnper de la réception de 
Son Excellence s’est réuni mardi 
dernier sous la présidence du Préfet. 

Monseigneur l'Archevêque, qui 
avait été conSulié, ayant représenté 
l'impossibilité de finir les travaux 
du Collége à temps pour la semaine 
prochaine, le comité fut unanime à 
ajourner la Réception du Gouver- 
neuür-Général au retour de Son Ex- 
cellence de l'Ouest, c'est-à-dire vers 
la fin d’Août ou de bonne heute en 
septembre: 

Le Préfet a êté chargé de prendre 
les mesures à cet effet. 


LA QUESTION DES TERRES. 

MM. les juges Dubuc et Miller ont 
reçu leur commission, un employé 
du Ministère de l'Intérieur est arri- 
vé mardi avec tous les dossiers, et il 
est probable que d'ici à une quin- 
zaine de jours les commissaires se 
mettront à l'ouvrage. 

On sait que l'Ordre en Conseil du 
2° février dernier divisait les récla- 
mes en trois catégories , la première 
comprenait les terres prises avant le 
15 juillet 1870, et restées non ex- 
ploitées entre les mains des récla- 
mants originaires ; la seconde, les 
terres vendues par les premiers ré— 
clamants à des acheteurs qui s'y 
sont établis ; etenfin la troisième, 
les terres réclamées avant le transfert 
mais vendues à des personnes qui 
les gardent en vue de spéculation. 
C’est des terres et des titres de cette 
dernière classe qu’auront à s'occu- 
per exclusivement les commissaires 

Le Département réglera les deux 
premières. 

Comme la tenue de la Cour à 
Wiunipeg entraînerait de graves dé- 
penses et une perte de temps pré- 
cieux pour les cultivateurs, nous 
osons espérer que les commissaires 
se rendront sur les lieux chaque 
fois que la chose sera possible pour 
eux et avantageuse pour les intéres 
sés. 

La liste des dossiers à examiner 
n'est pas, parait-il, très considérable: 
cinquante au plus. 

Le Métis Gendra le public au cou- 
rant de ces matières qui intéressent 
à un si havt dégré une partie de la 
population du comté de Provencher. 

Il y a dix ans que ces irritantes 
questions de titres devraient être 
réglées ; elles ne le sont pas encore. 
Dans l'intervalle, que de change 
ments onteu liéu, que de découra 
gements légitimes, que de ventes de 
terres à vil prix par suite de cette 
incertitude des titres ! 

Un fait que nous avons signalé 
cent fois déjà, et qui ne doit pas s'ou 
blier, c'est que la population fran- 
caise et Catholique du pays est la 
seule dont les titres de propriété ne 


sont pas encore réglés. 
a  —""« 


Sir John À. Macdonald. 


Le premier ministre du Parle- 
ment ŒOttaws ne reviendra pas 
d'Angleterre aussi vite qu'on le 
croyait. Il demeure à Norwood, près 
de Londres ; il est le sous les soins 
du Dr Clarke qui est encore cou- 


5 


oo 


ee ane cine cs à 2e ce ne en eme mg 
eme eue qe te ee te 0 Re RS CES 


LE METIS. 


, vaincu Évainca qu'il pourra obtenir vnel Y pourra obtenir une 


guérison radicale de la maladie dont 
souffre Sir John, pourvu que celui- 


ci s’abstienne de tout travail pen- 
dant plusieurs semaines. 


La Contestation de l'Election de M. Abbott, 


Fra nçaise, dans un moment d’aber- 
ration, a choisi le 14 juillet: comme 
le jour où on célèbrers la fête de la 
patrie, non sans doute aux pieds des 
autels miis aux champs de mars, 
sus les boulevards et dans les cafés. 

Cette date est bien digne de ceux 

Jugement a éér rendu dans la cau |quil'ont choisie, car elle rappelle non 
se de l'élection contestée de l’hono- | les champs de bataille où se sont il- 
rable M. Abbott, élu 1l y a un an par! lustrés Turenne et Condé, ni les vic- 


nve majorité de 60 voix. L'élection | toires de Napoléon !, mais la prise 
est annulée, et tous les frais moins | de la Bastille en 1789. Elle rappelle 
la moitié de ceux de l'enquête sont la date du premier succès de la révo- 
à la charge de M. Abbott. Les péti- lution qui devait ensaunglanter la 
tionnaires doivent en appeler à la |France ; elle rappelle la révolte d’u- 
Cour Suprême dans l'espéranee de |n€ populace effrénée contr2 son roi 
faire déquahfier l’houorable M. Ab- | légitime ; elle r appelle non une gloi- 
bott. re, mais un succès qu ‘un soldat de 
cœur ne saurait envier. Car qu'é- 
tait la Bastille? une forteresse mal 
défendue ne comptant que cent qua- 
torze défenseurs, dont 82 invalides 
et 32 suisses, insuffisamment armés 
manquant de mumtions. Elle ou- 
vrit ses portes à l'émeute, et les scé- 
lérats qui l’assiégeaient profitèrent 
d’une capitulation pour massacrer 
des hommes désarmés. 

Telle fut la journée du 14 juillet 
1389, dans laquelle le danger fut 
médiocre, le nombre de ceux qui 
périrent en combattant très petit, et 
la victoire déshonorée par les atten- 
lats [es plus lâches. Mais la Bastil- 
tille était une idée et, comme princi- 
pe, l'événement fut immense, car 
de là date l'ère de la révolution. 

Cette date du 14 juillet rapelle 
aussi un autre événement : celui de 
la fète de la fédération en 1790, fète 
qui, après tout, ne fut autre que la 
célébration de l’anniversaire de la 
prise de la Bastille. 

Ce fut en effet une grande fète et 
par le nombre de ceux qui prirent 
part [400,000 personnes] et par l'éclat 
de la démonstration. Louis X VI lui. 
mème, le trop faible Louis XVI, y 
assista avec Marie-Antoinette et Le 
Dauphin, pour être le témoin de sa 
déchéance. Il y avait un autel, l’au- 
en refusant ainsi. pour ne pas faire | tel de la patrie, et la messe eut dite 
tort au parti conservateur, la eg non par l'Archevèque de Paris, mais 
de préfet du pénitencier de St. Vin- | par l’Evèque d'Autun, Mgr de Tally- 
cent de Paul, position très lucrative [rand, qui plustard, avec les deux 
Courrier de Tmnle prètres qui l'assistaient, devait reje- 

rt ter la soutane. On y voyait des 
LE 14 DE JUILLET. clercs revêtus d’aubes avec des cein- 
E ee tures tricolores, ce qui n'était guère 

La Saint Louis, et, plus tard, le 15 hturgique, mais Ja révolution domi- 
d'août jour de l'Assomption de La | nait la cérémonie et l'enthousiasme 
Sainte Vierge, ont été les fêtes natio- | fut à son comble. 
nales et religieuses de la France.| (C'est ce jour qu'on veut commé- 
C'en était trop pour nos modernes | Morer et qu'on a choisi comme fête 
libres-penseurs ; il fallait rompre | nationale en 4880. 
entièrement avec le passé. De ca-! Depuis 90 ans, les idées ont fait 
tholique qu’elle était la France doit | leur chemin et le sentimeat catho- 
devenir radicale, se sont-ils dit, et|lique qui existait aiors s'est émoussé 
il faut retrancher ee qui de près ou | dans le cœur d’un grand nombre. 
loin pourrait rappeler les sraditions|! Aujourd'hui, {4 juillet, la France 
religieuses. sera sans doute témoin d'une grande 

Les chefs du gouvernement de la | fète ; mais, signe des temps, l'autel 
république ne sont plus au temps|de la patrie aura disparu ; le roi, 
où la Providence avait quelque cho- emblème de l'autorité, ne sera plus 
se à démèler avec les affaires de ce | présent ; l'Evèque, prince de l'Egli- 
monde. Aujourd'hui tout est chan-|se, n y célebrera point le saint sacri- 
gé. On veut bien pour le moment | fice de la messe ; de toute la grande 
laisser à Dieu le Ciel en attendant | démonstralion du 14 juillet 1790 il 
qu'on cherche à l'en chasser ; mais | ne restera que la cocarde tricolore, 
la terre appartient exclusivement | emblème du mélange des idées et 
aux hommes, et pour la gouverner | de l’affaiblissement du sentiment re- 
ceux-ci n’ont besoin ni de la reli-|ligieux. 
gion, ui des lumières divines. Les | Puisse cette date révolutionnaire 
radicaux veulent que la France soit! ne point attirer de nouveaux mal. 
à la tête de l’irréligion, comme elle | heurs sur la France ! 
fut autrefois Ja première parmi les Nous, canadiens-français, com- 
catholiques. Les individus se con-! | bien nous devons nous estimer heu- 


UN ACTE DE DÉVOUEMENT. 

Les conservateurs du comté de 
l'Assomption se sont assemblés 
à Mascouche, sous la présidence 
de l'honorable M. Archambeanit, C. 
L, Il y avait environ mille person- 
nes présentes. M. Hurteau, député 
actuel, avec une générosite qui l’ho 
nore déclara qu'il serait heureux de 
conserver son mandat en refusant 
la position qui lui était offerte, si ses 
amis trouvaient la chose opportune. 
On sait qu'il y avait trois candida-. 
tures conservalrices, dans le cas où 
M. Hurteau aurait remis sa mandat : 
c'étaient MM. Bourgoin. Leblanc et 
Jeannotte. M. Bourgoin se désista 
immédiatement en faveur de M. Le- 
blanc. [1 restait donc encore un 
candida! de trop sur les rangs. 

MM. Leblanc et Jeannotte narais- 
sant tenir à leur candidature, onfit 
signer une requête priant M. Hur- 
teau de ne pas offrir sa résignation. 

Ce dernier se rendit à cette de. 
mande et déclara qu'il resterait dé. 
puté de l’Assomption. 

L’honorable M. Mousseau fit un 
long éloge du désintéressemeut de 
M. Hurteau, qui, disons-le avec plai- 
sir, a fait un sacrifice considérable, 
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Voilà pourquoi la République juin ne nous rappelait pas une date 


néfaste, mais la fête du précurséur 
de Jésus-Christ. La messe ft dite 
non pour glorifier le succès de l’'é- 
meute mäis pour attirer les béñé- 
dic‘ions de Dieu sur notre pays. Ce 
n'était pas la cocarde tricolore qui 
brillait au premier rang, mais nos 
bannières nationales, signes de notre 
foi et de notre patriotisme 
Entre la vieille Franceetla nou- 
velle France, il y a danc un con- 
traste frappant, et l’état tourmenté 
de la première avec l'état paisible 
de la seconde indiquent ce qu'un 
peuple peut attendre de l’impiété ou 
de la religion.—Le Courrier de Saiat 


Hyacinthe 
NOUVELLES DIVERSES. 


Le grand prophète Vennor a la 
parole ; il ne nous promet des cha- 
leurs torrides pour le 23, le 24 et le 
25 juitlet, accompagnées de tempêtes. 
Il fera froid les 27, 28 et 29. Nous 
aurons des gelées à signaler dans 
l'Ouest des Etats-Unis et dans le Ca 
nada. 


Au lendemain Ju Grand Prix de 
Paris, un journal intransigeant a im- 
primé très-sérieusement—du moins 
il en avait l'air—que si Foxhall avait 
battu tous ses concurrents dans cette 
grande course internationale, c'était 
uniquement parce que la Républi- 
que des Etats-Unis est une vraie Ré- 
publique et la liberté des Etats Unis 
une vraie liberté. 
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En voilà du bon sens..politique ! | n'offre rien de séduisant, se refusant 


Un livre bleu qui nous arrive | avec une face gaie et un cœur con- 


d'Ottawa, renferme une perle de 
science et d'obs=rvation. Ce sont 
les délégués des fermiers d'Angle- 
terre qui parlent. En quittant Mon- 
tréal pour se rendre à Durham, dans 
les cantons de l'Est. “ nous remar- 
quons, disent-ils, abondance de peu- 
phers dans la partie française de ce 
district. Cet arbre est sacrè pour les 
catholique. On se demande si les 
délégués se sont fait accompagner 
par des farceurs de profession. En 
tous cas, c'est un succès, comme on 
dit.—La Minerve. 


M. d. P. Tardivel, ci-devant atta- 


ché à la rédaction du Canadien, vient | d'au molen tué ns bénnniires 


de fonder un journal hebdomadaire, 
qui s'appelle la Vérité et dont le prix | 


d'abonnemen: est de 81.50 par an. | Léon XIIL 


- | . SE Li ; 
On s'abonne à Québec, rue Sie. Fa | Le premier prix sera une médaill- 


| d'oret le second prix une médaille 
M. Tardivel est l’une de nes meil PT ne P 


leurs plumes; ila le talent et les] 


mille, 16. 


connaissances qu'il faut pour faire: 
un journal mtéressant. 

Dans son programme, il se déclare 
indépendant des partis et annonce 
qu'il jugera les hommes et les cho 
ses d’après leur propre mérite, sans 


| prejugé ni prévention. 


Nous souhaitons beaucoup de! 
prospérité à notre confrère. 


Le Globe annouce que le come), 


de fer de Toronto et Nipissingue a 
été ver.du au Grand Tronc par ses 
propriétaires MM. 


La compagnie du Grand Tronc se 
montre depuis deux ou trois avs 


plus eutreprenante et plus progres- 
sive qu'aucune autre peut-être sur! 


ce continent. 


La Gazette de Montréal est d'avis! #7 7€ lempora pons… 
duisant à leur guise, sans frein  reux de vivre à l'écart de tels chan- que l'organisation militaire cana-| sine fine dedi. 


moral et sans le secours de la pri- | |gements das les idées et loin des | dienne pourrait fort bien se dispen- | 
ère, il en doit être de même des na- | | vicissitudes de notre ancienne mère | ser des services d’un major général ! |eañdidat : 


tions qui n'ont que faire à s'age-| patrie’ Il y a quelques jours à peine, |anglais. 


uouiller au pied de la croix pour | nous télébrions notre fête nationale | 


gouverne CŒUrSs vraiment catholiques. - 
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‘Avec nn adjudant-général aux 
implorer les bénédictions d'un Dieu | au milieu des chants d'allégresse de | quartiers généraux, et avec des dé- 


qui doit demeurer étranger à leur|l'église et des élans patriotiques de !putés adjudantsgénéraux, et des 
Le 23 majors de brigade répandus 


travaux seront appréciés par (‘-: 


| avant la fin de 1881, à l'adrèwe de 


dans! aux rhutmes. 


toute l'étendue du pays, nous pour. 
rions marcher fort bien sans l'aide 
du général.” 


Et voilà ! —Le Mont. 


LE CLERGE AMERICAIN—Un corrés- 
pondant américain du journal an 
glais le Post rend un beau témoi- 
gnage au clergé américain : 

“ Les prètres, dit-il, exercent une 
certaine jiufluence sur un grand 
nombre d'hommes qui ne partagent 
point leur croyance. L'indifférentis- 
me existe en Amérique dans une 
proportion plus grande qu'on ne 
croit généralement. Les personnes 
qui tombent dans cette manière de 
vivre et de penser ont été élevées 
par le protestantisme. Mais leurs 
mivistres ont perdu toute influence 
sur eux, et, s'ils ne sont pas devenus 
infidèles, ils s'en rapprochent beau 
coup dans Ja pratique. Un de mes 
amis, me disait dernièrement :*% Je 
vis dans un hôtel ou Boarding House, 
avec 2 gentlemen et 15 ladies: 3 de 
ces gentlemen vont à l'église, 2? sont 
catholiques, les 23 autres n'y vont 
jamais. Quant aux ladies, 7 son: ca- 
tholiques et fréquentent l'église, le< 
autres n’y vont pas.” 

Cette proportion est la mème dan. 
tous les pays. En bien ! les indiff. - 
renis ont un curieux respect. ur: 
grande estime pour les prètres cà- 
tholiques, et, je regrette de le dire, 
ils n'ont pas ce respect pour le cler- 
gé protestant ; ils voient les prètres 
catholiques dursau travail, sacri- 
fiant leur temps à un service qui 


tous les pluisirs de la vie, et cela 


ten!; ils ont de modestes habitations, 
un pauvre traitement Les ministr-s 
protestants ont de belles demeures 
et les aonoraires d'un secrétair: 
d'Etat, ils vivent avec leurs femmes 
et leurs enfants et ne font que deux 
sermons par semaine.” 
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XIXE CENTENAIRE DE VIRCILE—f2s 
Romains se propose Je célébrer. en 
1582, le dix-neuvièeme centenaire du 
poëte Virgile, et ce sont les catho. 
que qui ont conçu ce noble propet 
Un prélat romain, Mgr. Tripepu, di- 
recteur de la feuille à! Papato, viert 
de de lancer un appel à cet effet. Il 
ouvre li CONCOUrS pour un poérme 


qui sera consacré à célébrer une des 
œuvres du Poutife régnant S S. 


nf, 
Les littérateurs de tous les par: 
sont invités à concourir. Les divers 


membres de diverses académies 
Rome ; ils doivent arriver à Rom 


Mgr. 'Tripepi. Le 3 mars, jour anm. 
versaire du couronnement de lé 
{ X1IT, on publiera. dans E Unis ra’: 
| lica et daus d'autres feuilles cat 
|liques, les noms des denx 
ueurs. 

k Le même prélat romain invite l- 
écrivains eatholiques à exp<:r 
| deux grandes peusées qu'une 
|mière d’en haut semble avoir 10) 
| rées à à Virgile au milieu mème € 
ombres du paganisme : 
lo. Jam redit et virgo… 
| progenies cælo dimittur alto. 

20. His (romanis} ego nec melc: 
Imperi 


Vatiir- 


Jam nora 


en — — 
Entre un examinateur et uu 


Le professeur.— Dans quelie far 
d'animaux placez-vous gousses 
L'étudiant —Dans les ruura 
Le professeur —Pourquoi ? 
L'étudiant—Parce qu'il est su 


Î 
— : Î 


LA COMÈTE DE 4881. : Len -“:-e"- - 


nee 


FL Monvelles Locales 
M. Flammarion, dont tout le mon- _ 


counaît la compétence en matière 2 


ronomique, adresse au Petit Jour | —L'inspertion de la compagnie 
ue lettre qui complète les ren- 
ignemeuts donnés jusqu'ici au su- 
-t de la comète qui vient de faire 


nn 


hier soir par le Lt Col. Honghton 
accompagné du Capitaine Street. 
| Il y avait 32 hommes dans les rangs 


= 
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militaire de St. Boniface s'est faite: 


LE 


METIS. 


les lots à bois d'une étendue n'éxcédar 

pas 20 acres chacun, à un taux uniforme 
- de $5 l'acre, ravable comntant 

12. Les dispositions du paragraphe immé- 
| diatement précédent s’'a:pliqueront anssi 
aux colons sur les sections de prairie ache- 
|tées de là campagaie du chemn de fer Ca- 
| nadien du Pacitique, dans les cas où les 
seules turres à bois dispomibles auraient 
| été réparties sur des sections paires, pour- 


2 


pour lé station à bestiaux mentionnée dar 

le paragraphe immédiat:ment précédent 

sera de $l,25 l'acre, payable comptent. 
Paiments des ierres. 

22. Les paiements pour des terres publi- 
ques ainsi que pour des pLéemp!ions pour- 
ront se faire soit en argent, soit en scrip, 
soit en certificats de arimes militaires ou 
de police, au choix de l'acheteur. 


RUETT Tntéri | vu que la compagnie du chemin de fer - : : * 
tour dans notre hémisphère ; |outre les trois officiers. le Capitaine | Ministère del Intérieur | consente à sgir dans le mème sens lorsque | <> Les dispesitions ci-dessus ne s'appli- 


| kgs s à : De ss queront pas aux terres qui ont quelque va- 
Ceite comète, dit l'excellent astro | L. A. Prud homme, le lieutenant | OrTawa, 25 mai 1881 Be go bois dans la localité se trouvera sur se pen à 2 ol he w vie fa 
me, est bien celle qui a été décou- lGauvreau et le sons-lieutenant Le- d ss _ 


terra:ns houillers ou autres terrains «iniers 
ni aux carrières de marbre ou de pierre, ni 
«ux terres sur lesquelles se trouveront des 
pouvoirs d'eau: elles n'afflecteront pas, 


Vu que les circonstances ont fait voir la peer tu ni la mg 
nécessité d'apporter certains changements | . :  . D prix al ge de + 
| au système suivi par le gouvernement dans | FUCion, le gouvernement se réserve Île 


vèque, Les manœuvres ont eu lieu 
dans la cour du vienx collège. Le 


€ 


rte le 29 mai, par mon ami M. 
Cruls.à l'observatoire de Rio-Janeiro 


ont l'empereur du Brésil atrans-|de Ville. ei le drapeau tricolore 

“remières observations à javait été hissé à l'entrée de la cour. 
lémie des Sciences. Elle est | Le Lt. Colonel fut reçu an son du 
jassée prèsdu soleil fe {+ juin,et elle 


actuellement de cet} La compagnie exécuta ensuite tou 
cire comme de la terre. - |te espèce de manœuvres, ce qui du- 
e | J: à grOhsso hour : j ton: 
est presque certain que c’est un |" Ute grosse heure : Le Lieutenant 
 indtiilés de: L'on à Colonel exprima plus d'une fois sa 
iT 1NA& 2 ‘ ‘te à | s 
mr + comele (€ | Satisfaction de la tenue des hommes 
IRC ; je dis inattendu, car, lorsqu'il Let de la précision des mouvements. 
sit de comètes à longue période, | L'exercice à Ja baïonnette attira sur- 
s calculs sont Join d'être absolus. | tout son approbation. 


L 1 
= iers 


sur le champ. 


1gne 


clairon, et l'inspection commença |, 7" pu res 
| 20e jour de maï courant, et remalacés par 


! 
! 
n 
H 
{ 
| 
L 
| 
} 


| drapeau anglais Îottait sur l'hôtel | administration des terres fédérales, —avis | droit d'accorder des lic “nces de temps en 


puslic est donné par le présent :— 


[. Les réglements du 14% octobre 1979 
ont été rescindese par arrèté de Son Excel- 
l-nce le Gouverneur Général en conseil, le 


les règlements suvants, concernant la ven- 


|te de terres propres à la culture : 
| 2. Les sertions nortant des numéros 
| pairs situées dans la zone dit c'emin de fer 
: Canadien du Pacifique, c'est ä-dire, dans 
jun rayon de T4 milles de chaque côté de la 
ligne du dit chemin de fer, à l'exceptien 
de celles qui pourraient être réservées com. 
me Jots à bois pour les colons sur des ter- 


| 
| 
| | 
res de prairie dans la dite zone, ou dont le 


Î 
Î 
L 
| 
1 
! 
| 
ul 


| 


ilemps en vertu des disprsitions de “!'4cte 
| des terres féderales,” peur couper du bois 

marchand sur toutes ses terres situées dans 
| des townsSh'ps arpentés, et toute GCCU pa - 
| L'on où vente de terres dans'les limites de 
ices licences, seront alors sujettes à leur 


opération. 


Venies de terres à des particuliers ou à des 
corporalions pour des fins de colonisation. 
14. Chaque fais qu'une compagnie ou un 


particuher Xemande des terres pour les 


coloniser, et est dispose à dépenser des 
capitaux pour construire des movens de 


rix de la terre qu étre acnelée 
| qui pourra 
| 


non plus, les sections 11 et 29 dans chagse | 


township, qui sont des terres d'écal's pu- 
bliques, 1n les sec ions 8 et 26, qui sont des 
terres de la compagnie de la baie d'Hudson. 
J. S DENNIS, 
Député du ministre de | Intérieur. 
Lixpsay Russezr., 
Arpenteur général, 


Î 
| 


| AVIS. 


communication entre ces terres et des en— 


à . & ! site 11: » INIGÉ 3 » 0 les [MEN LUN L 

| : ” ne | Gouverneur en conseil pourra spécialement | droits déjà colonisés, et que le gouverne 

: : Apres avé »licité “7. À Eeronaite sa. ak | ment est ronväine “oil. à 

Ë ns la nuit de vendredi, elle a! st 5e see s ms Fe Sr | disposer—seront affectées exclusivement | Re “à cor ge cet Se 

3 Lo. dos. $ | a COMpaguIe je LE. O1. OUSB !hux établics uents (homesteadsi et aux ! 9 Cet individu est de bonne , foi les sec- ! : ee - 

î “isible à l'œil nu dès neuf heu-|{5n ée retira au milieu des acclama- | Pine “ Léa sb sut des au. | 1018 impaires des ‘terr:s en-dehors de la| Des so cachetées et pe 
3 F5 : , TPE. Soutrdiunedhatine s ÿ LE ee ” de. ss le e fer Canadie aciti- au Commissaire des Sauvages, et endossées 
: [uIuze minutes COMmNe une étoi-: tions, et {a compagnie drapeau en |méros impairs en dedans de la dite zûne |Z0ne du ch min de fer Canadien du Paciti- [au Commi qi 2 

F 7 . {ps r Ne | sont des terres du chemin de fer Ca: adjen ! ‘106, Où de la zone d'aucune de ses lignes |‘‘Soumission pour Approvisionnemts"" se- 
; premiere grandeur, plus lumi-| tête défila par les diverses rues de | Sont des rare tra aonuisoe | d'embranchement, po: t être vendues à | Ont reçues à ce Bureau jusqu'à midi, 

î | .. 4 St Bonifice hantant des chan | du Pacifique, ct ne peuvent être acquises | ‘ embranchement, pourront être vendues à . 

1 se que Régulns, qui perçait à !°! Bon see ER lens de 1 past : TE FD si 2 dr ca particulier, | gd . . 

& |; . :« sy . | SONS Canadiennes. | 3. Les terres aflectées aux préempntions | M0itié prix, soit $1 l'acre comptant Si les é 

4 - la mème lumière crépusculai- ! : prb dhetongestrma “pee cangern PERS aa ré aient situées d: 

ë e és | Il fesait beau temps, et uu grand | en dedans de la dite zone de’ 4 mliles de terres Ji mandees se trouvaient situées dans eu une ? 

4 eLà trois heures du matin 00 | p6mbre de personnes assisiaient à | chaque côté du ctemin de ter Canadien du ! Hot lee on que dé 6 À mon : ne 

ss , . + | y: : | on din : , nn ciè > mène principe s'appliquera quan 2 2 

Ë vait encore l’apercevoir en plei-| l'inspection. | PaciBques inscrites jusqu'au le joue"de | te gr sé on paire, rest. | +00? La livraison de Quatre Mille Sacs 
| , | | décembre prochain inclusivement, seront | Une moitié de chaque Section paire, c'est- 

à 1e aurore, à gauche de Capella.| | | 


son hd à h iari de ut 


. . L . 1 
} pe 11e  [C s- à as ‘ fer - | , . . 

Elle ne se couche pas, J'ai détermi Ont éleint un Cominencement d'in 
une lengueur de 8 degrés envi-| cendie dans les longues rangées de 
ron à l'étendue de la queue; elle! bois de corde que l’on voit sur la 
mesure certainement plus de dix La # eue plus haut que 

Une + ANOUS ne SsAaurions (ro 

des,mais ne me parait | l'hôpita de Pn D. +0 
| | louer les efforts désintéressés de ces 


inens «ae 1 


2 Jet de vapeur viglemrient repous- 


— Hier soir quelques promeneurs | 


vendues au taux de $2,50 par acre ; quatre 
| dixième du prix d'achat, portant intérêt au 
[taux de six pour ceit par ‘anne, seront 


à dire uns moitié de chaque section poire 


, pourra être vendue à la compagnie ou au 


| 
ul 


; , ( 
paves en Six versements égaux annuels | 


| à compter de la dite date, avec intérêt au 
taux susdil sur telle partie du prix d'achat 
| qui restera impayeée de temps en temps, 
| pavablé avec chaque versément. 


| . * 
ans, où plus-tôt, selon que je réclamant aura 
Laeuis un titre à son quart de section a'e- 


tablissement£. 


particulier an prix de 51,2 l'acre payab!e 
comptant, La compagnié ou le particuher 
sera de plus protege jusqu'au montant de 
$500, portant intérèt au taux de six pour 
cons jusqu'à parfait paiement. dans le cas 
d'avances fail:5 pour placer des familles 


suivront .a date de l'arrangement avec ie 


de fleur XXX et de Cent Cinquan- 
to Mille Livres de Bacon (lard 
fame) (Dremiero qualite) 
au 'ort Elice, le 
14 Octobre, 


ET 120,000 LBS. DE BACON, 


Des Soumissions séparées seront reçues 


| 
| . s] < + } lg » S » wrt: > " 3 ( ® à »1* » IT 1 4 
EE . naténoll. hs | | 4, A compter du 3ie jour de décembre | SUT des t RE ON verte des 4Epn AU ÎER OCTOBRE PROCHAIN. 
honda: | personnes qui, ont ainsi sauvé d'une | prochain, le prix restera le méme—c'est.à- Deere la store 10 rem amendements à Are 
“ . : . H e A . Î Aetn à nQ (10 ps ; À N ite ri CG x . 
f Le nov 2411 est tres brillant et se destruction compiete plusieurs Celi- | dire s2 ot} } acre—pnour les preemplions | ir À noyé 4 ns st via pue Aux endroits C1 dessous mt ntionnes : 
Ë , SRE F Le F" | dans la dite zone, ou dans la zone corres.| 19. Foutle telle transaction se fera au: 25.000 1bs. de Bacon à Car:ton, 
5 montre entouré d'une £ sphère ! taines de cordes de bois. SRE res | conditions suivantes : 
Fi Tr re entouré d'un atmo: paet | pondante de tout embranchément du dt !' ondions uivant ne, . | 40.000 «  « “ ‘ Battleford, 
13 vapornuse a rar6ns Intermittents, | Le feu est da la rairie. et | chemin de er, mais ce prix sera payé an \a) Î pu es ca gras € + dé Su t 20.000 « ‘s T “ Pitt, 
] Lu. SORA VC PME Fe ‘ta affs t EE S Æ eu rte er 1S € j P [e il « line seule comme à l’expirat{on de trois | ii Zone Ou Chemin ue et Cana: en du i— 10,000 “é à “i és \ ictoria, 
.ensempie de 1a lele affecte une | hier SOIT l'atmosphère était ln pré- | CITQUE, la compagrie ou le particulier, st 25600 « 4 ‘s “ Edmonton. 
forme elliptique ; et la queue semble | guce de fumée. | lon le cas, devra, dans les trois ans qui 
| | 
1 1 
! { | 
| 4° de À Pi À accé hiar gouvernement, dans un ravon de 24 milles ! ; BEA * : 
ee | tan avant do la »n 10 0rgüesde Warren, à passé hier | #0 ligne projetée de chemin de fer | colons sur des établ:ssements (homesteads) as la livraison du Bacon aux drone 
Lette queue est en avant de la co- uve partie de la journée à réparer! de toute ligne projetée de ,chemin de fer, sur chacune des sections paires comprises | droits sur la Rivière Saskatchewan, tel 
| + $ P' Ci -3 si. e | reconnue par le ministre des chemins de dank le préïet de col Fa « st) . Lque ci-dessus requis, 
A "11 , (1 1115 s011 mouvement d travers ll quelques parties de ps orgue de la | fe r. et dont il aura donne avre-dans lu Ga- | L! _— K projel {te COIONISA 0171. | | . L Ê A : : 
: RER : ve. | ‘ | in. | (bSiles terres demandees se t ouvent Chaque Soumission devra ètre accompa- 
l'espace. Vue actuellement à l'œil! cathédrale de St _ Boniface qui Se | zette oflicielie comme étant une higne proie. | \ 4 , | LL. j 
l | ac t & Ji _— F7 3 de . a situées en dedans de la zone du chemin de | gnée d'un cheque accepté pour la somme s 
: k L Be re ] ve rÂGE itée de chemin de fer, seront vendeus «ul ‘ ; ? : 2 
Es Lastre myslérieux doune l'idée | trouvaient de rangscees. | + re nditi se C droscus e es ares | fer Canadien du Pacitique, la compagnie cu de Mile Piastres qui sera conlisque si La 2 
< J À { 4 ri | PrIX © { { 4 D et 4A7: { z | 3 rs Se EF s " Rex # d . i »]!  » “at t l # = : 
: s ae Î 74 4 |  _ : parliculier devra, dans les trois ans parte à laguelle le contrat es adjuge, re 
un mon Te A 4 à r » : ‘été nm nicir dites de vréemptions seront vendues au!'° Par ai 8. ” +56 , 
+ un monde incerdié dont'in fumée | —Nous . ipprenons avec plaisir | cms ne pus pan Étnne conditions que | #Près ia datc de l'arrangement avec le gou. | luse le dé. contrat, ou n'achève pas l'ou- 
‘evérait verdicalement (minuit)|que Messire Gironx curé de Ste. | ceux Le oifiés dans le précédent paragra- | "nement, placer deux coloi.s sur la moi-|Yrage contracté. 
lue directement vers le nord | Aune des Chènes qui avait été £ra-| ph , 1 sections impaires seront vendue: | ti® âe chaque section paire achetée en ver | Des échantillons de farine devront ac- 
me ten PNR VOIS du | À aparalansets ape Se + les dispositions du paragran ci-le agner ch: » Soumis 
salasihe : à. vement menacé de maiadie, est | à $2,50 l'acre, comptant. | Rs D psg serait rs compagne: chaqui Soumis ston. 
LA F1 N DU M( JNDE. retabh. et a pu douuer 4 Ses parois 0. Lans tous les Low nships ouverts à la dent quarts de section restant dis vonibles On ne s COUT pes accopler nd. ss 
isieus le bienfait des exercices dn colonisation dans Mauitoba ou les terri- rs M : ‘1 “| basse ni aucune des soumissions. 
RS DIQUS. AC DICO UCS: CXEFOCES QU! toires du Nord-Ouest, en dehors de la dite | pour des établissements dans cette section 
n - : . Fr 1e À £ » d " CC » | res 0 ” 7 da , sg £ à 7 in en » H à " .* ' F * 4 \d ? 
: Uapres Leonardo Aretina, pro |, ibilé. Le R. P. Tissot et Messire | zone du chemin de fer Canadien du Pacifi. F 1e) Si Le + du prc LL. re | E. DEWbNEY, 
…… : L - t* no “ { . x . à acor . L “eecr à ; & * : 0 
ilalien du qnalorzième siecle, | Comminges l'ont puissammeut se- | que, les sections paires, à l'exception des | de p: Li or Li Le sie np roue me Ccmmissaire des Sauvages. 
É eu « | , : » c . à s ré. | GANs 16 delai fixe, 16 Gouernéur en conseil | 
F 6 “och: : ardi. clôture ? el; cas prevus dans la c'ause deux dekes ré- , : 
15 novembre prochain que!condé. Mardi. clôture du jubilé et} cas prevus dans la ( 7 so UE | peurra résilier le vente et le yrivilege de | Bureau d''s Sauvages, 
rhoce doit arriver. Cette calas— fote de ja patronne de l'endroit, a | gl-ments, pour les « tablissements mr | éoion safion et reprendre D ssession des ter | Winnipeg 2 Jnillet 1881-26 
, * s “ se “aide et les eemplions, el jes s'clions | se RTE +” SPÉRE 
anha ions né L I ac | été une grande sole à fn Er © a ltuad 1 preemp L ss Eh sp cé ay | DE ne : La SET ARE 
J0pue meuira qnins? Jours à sac |€ 4 une grande solenuiié pour là à |impaire : à la vente comme terres pubif- | PS BON coton ms À ns | ; e : 
IOATTI VO.rr exalement de quelle roisse, | ques | $2 l'acre, ou $2,58 l'acre, selon le cas, pour Demandes de IcCences, 
| hrs  : F ee | Ces terres, Comme il 8: ra juge à propos. 
con les cnoses se paseeront : | | 7. Les terres désignées comme terres |! CES <; " ? | 
} + a 1 tes | —.]1 Va eu premiere COnmmMmiHHION | mbliques seront vendues à un prix uuifor- | , td} (ou il soit Lien « omprIs que ceci ne | 
| | 
' jour La mer inondera les riva-| mardi matin à la cathédrale et clo- | me de 82 l'acre au cc nptant, excepté dans |S applique qu'aux projets de colonisation | Hore:—Thomas Doyle ; et William Byers 
| ar ü ‘ € x 11 © h > | M6 GC DE acre € OT ‘ "AL LE jé ss . LS { LL } [ nas 420 2» © Rs | 
; : . RS . » » PL 1 A pi ry'£ Û » | - 
pes. ture de la neuvaine à la bonne Sun. {certains cas spéciaux où le ministre de l'in | “e Pas: ta sg er ete and Assiniboia, ; 
Ve sétrer | ’ avs_|térieur,—en vertu des d spositions de la ! nee bréac jet TR re , 
Le L'ean peneirera dans le te Anne, Monseigneur l'Archevè- - us i rv l' Le Laser ri l'Acte des ter- peen. JOHN FRASER, P.C.L. | 
: . ! Sec : ) ‘ i i / : DE 
b # £ Î a : : eg, ? LE 
so, que a dit la messe et a fait une belle! fisrales passé à la dernière session du | ni do | Winnipeg, ?3 Juin 1881. 
— Mort de t@us les poissons | allocution aux nombreux fideles QUI | parlement,—pourra retirer de la vente et | à 9 
il ,:* : remplistaient l'église, : de la colonisation ordinaires certaines ter 16. Le svstème énoncé plus bas s'appli- | Manitoba House FI 
de r"riveres (Dorvc, ä | : à ‘res propres à la culture lorsqu'il le JU£era ŒUErA AUX demandes de terres pour des 
nartirdare iourià nlue |! l est écrit que St. Boniface doit ! à propos et les offrir en vente à l'enchère | fins ce turage, et avant de faire droit à |! . 
just Get jOtTr-:4 DAUS |; ER: | est ecrit que St DOniIace doit'a] } bé, < ! m. + +7 AE Pig à 
Lie : | devaucer \Vinni g dans les priner ; Puilique au plus haut enchérisseur, et! aucune demande, ie mistre de | uterieur | F'IRSTSTREET;, 
D l < d'utilité publi je | dans ce dernier as la mise à prix de Ces s'assurera que le requérant est de bonne | WINNIPEG. 
“ —- Mort de tous les animaux | PAUX ravVuux ŒUUIHE HOUÇUE. terres sera de S? l'acre. | {21 et a les moyens de mener à bonne fin! ë, 
: rin Nous avons annoncé que Vonse!- s, Les vertes de preemption en dehors de  } entreprise qui fit l'objet de la demande, | : 
4F = me È d D  m 3 D: D gr, Î $ 
HOTIRr, gneur TJaché fesait coustruire un la zone du che ‘in de ler Canadien du Paci-! 17, Le nunistre de l'interieur pourra de 4 
) — Mort de tous des oiseaux. iqueduc qui devait APprovis onnuer 'hique seront ven lues prix uniforme de temps en Llemps, SWvant qu'il le tronvera | a 
i ç H ni . ‘ ‘sn pt yo RÊRE ù ce 11! sh" . . eu À . ” le : : + 5 2 > : 
ê 6 —  Ecroulement de toutes! j'eau un certain nombre des édifices : $? l'acre, payable en une seule somme à | conveuable, offrir à bail tels townships ou | PROPRIETAIRES. : 
È — . hide g — bé s : &t H pe; l'expiration de trois ans à cornmpter de l'ins ; telles parties de LoWwWns5ips propres à des | ds: 4 
Î . . sAriÇtr:t + Éd p « 1 : : . s « : RS Te 
2 MaiIsous. les plus considérables de St, Oia | cription, ou plus tot, selon que Île récla- | fins de paulurage, à UUC MISE à prix qui} | \ : l'honneur d'annoncer au pu : 
‘ ! ; : pl CRT en NT seCOurS précieux el! pri aura acauis vo litre à son dauart de ! tixer: 1 les ve re 1 ius haut 6 che js. | NOUS 150$ i HONREU 10 s ! 
‘ eu Eboulement de tous les CE: { « tre d % l C e F mant ai rs js she Se je | IX € . ëLl j4 endre : ee haut én oè, Hand. ampagne que nous venons d'eu- L: 
‘cas d'inceudie ; aujourd QUI, HQUS section d'eta blissement (homrsleait). | Seur—la prie pour ces baux sera payée | pe d , 
rochers. 9. Lee disposiuons de ia clause 7 ñe | comptant 1ors de la vente lvrir ce magnilique Hôtel sur un pied de i 
. |sommes heureux de dire que le À ddr PR L | LA Ù MES Eu FES Lpremivre classe, Nos prix som madérés. À: 
r a 2 TT : nn! ; :S sitriéss dans » » à de! pr mi x - 
Ep ni Fremblement de terre gé-, t en! ide collése de St!S applique ront pas aux terres SHttées } 15. Ces baux serv pour un tcrme die | \ Le ueurs de vremière 
: nl , 01: à ! r "tite 414 2 0 : 2 di | : van s que ues 1e * s- ” 
: VON. Se + s — Le. a ÿ . 1, | la Province de Maniloba ou dans les lerri- | vinugt un ans, et aussi en conformité des Lare teuons que ( D } 
néral. | Boniface sera éc:airé au gaz des le | 
14 
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Pa PV 26 


Le nérmianns ae ARE FRE Ein Le 


UNSS 1 D 


À: — M. Smith. employé de la facture 


l'oprosé du soleil. 


mois de Septembre prochain. Il est 
| fort possible qu'on constrmse l'usine 
de façon à ce qu'eile puisse fournir 
le gaz uon seulement à plusieurs 
maisons mais encore puisse éclairer 


Eboulement de toutes les | 
montagnes. 

— Tous des hommes devien- 

dreutmuets. (Diable! 


—Le téléphone est sur le poiut 
d'envahir S Louiface. Les bureaux 
du Métis devront sous peu de jours 
en avoir Un. 


beaux. 
— Pluie d'étoiles. 
Mort de tous les hommes 
et de toutes les femmes 
—  lestruction du ciel et de 
la terre par de £eu. 


5. Les terres fédérales, appartenant au 


toires du NordOuest an nord de la zone 
renfermant les terres du chemin de fer du 
Pa PE rite ot ne 
ment etablie sur une se 
le prnivilè.e d acheter une riendue de 
acres de tele Secion, Mais pas plus, au 


| prix de $1,25 l'acre, au coruptant ; 


: 
personne etant réelle- 


320 


dis 


lettres palenies 
: . s : 
1û. Les prix et conditions de paiement 
des sections impaires ét des vreéemplions, 
-deseus énu: , ne s'appliqueront pas 
aux pet 


sonnes qui se seront elablies dans 
aucune des Zones 


décrites dans les its 
lements du 14 octobre 1879, rescindes 


ALU 
: Cu 


rs terres, et qui 


tenu d'inscripuons pu. jeu 


Li 
| 
le@r droit 


tion impaire aura | 


gouvernement, placer deux colons sur cha- 
cune des seclions impaires et aussi deux 


dispusiuous de la sechon huit de l'amende- 
went precuté de l'Acte des terres fedérales, 
passe à la dernière session du parlement. 

19. L'éieudue comprise dans un bail 


| séra toujours proporlionvee à la quantite 


| metire le nombre vouiu d'animaux sur la 


d'anunaux qui y seront gardes, à raison de 


Lterre, OÙ Si, SULsequemment, il faisait dé. 


laut de garder un nombre d'‘animoux pr 


portonne à l'étendue des terres aflermees, | 
le Gouverueur en Conseil pourra resilier ce ! 


bail, où en diaunuer proportionnelle.aent 
'eterlue. 

: 22. En mettant le nombre voulu d'ani- 
maux dans les humites des terres affermres 


pour la fleur livrée à Éllice, de mème que 
pour le Bacon livre à la mème place, aussi 


qualite, 
Magnifique écurie, | 
Entin rien n'a été épargne. Nous espé 
'rons avoir une part de votre personage, 
\vertain que nous summes de donner en 
Lire satisfaction. 


| Proprietaires. 
14 Juillet, 1271.—3m 
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Winnipeg, 


1 
| 


: 


MUNICI?ALITE DE ST. BONIFACE, 


: 
5 Là + : PE Pre ourront établi d'acheter Ces | j4 jocataire acquiert le privikge d perse 
7 + k ’erdu la semaine dernière, nn bœuf rou-!} 7 ce à TE Luie aise ; . : 

— Résurrection general? cr mir a ce h Trees ace de quaire sections. S610n 18 CAS, AH prix et aux ConGi- at ds receas cif des jet ires patentes pour une n dEtbI, 14 Juiliet, 1881 

Lu DC LU 74 CSST S . . DE LS , hote à ne M ‘ au le ‘te > . 1 - L, 
à dernier jugement. ans. l'oreille droite échancrée, le bout de | tions fixés respectivement par les dits ri. quantité de terre comprise dans ce bail} Ai, est par le présent donné aux pro- 
F É : k is t l'oreille gauche echancr.e dompté an joug. g'ictnenis, } our Y consiruife lus Lèätimenuts né CESSAIrEs, | prielairss d'animaux qu'ils sont tenus P 14 
: ‘ous n'aurons donc eu  : : I ainel a ete élevé chez son pro! riétai- : les Cal n'excedant.pes cinq pour cent de l'étendue obliges de les tenir cahrmec à osomne 
' t S Ê ki " ï s< ia # ds j O5 Our ° #; 71. : * PSS d PP à È nu "1 
Hi ) HOvemM bre, que deux Jours à re â N D de Lorette Il est échappe la se. E 1e p°7 HORS des terres aflermres, laque le mé devra, on | meuf heures du soir , “inon lis encourrout 
Fe ins Le 7 i > émet $ ; | * x Si Los de “der 196.000 acres. .ade 
Ë *ndre je jugement dernier, et nous | maine deraîière de la cour de M. À. A. C,! 11 Dans les ton csbips de prairie la aucun Cas, excéder Le 00 acres ER * les frais ot amuvndes. 
rrons encore assister à la pluie | Lamivière. système de lots à bois sera continué,—| “*!. La rente en pren marne À ardt ri J. B. JOYAL, 
É Rs A : se” ‘# . 2 mp ee ions n'avi sd iméé, Sera Loujuurs au Laux Ge À ar cha- D. : 
; s ‘ioiles qui aura lieu la veille de NORBERT PLANTE savoir, les coions n ayant las de bois pre Pa mille sn qu'elle renfesinerra, et ie Garduwuu d'Énclos’ 
re mor! N. D de Lorette ?8 Juillet 1881. leurs terres, auront k'permission d'acheter ; QUE mile ACTE Pa } 
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| 
: 
| 
: 
4 


* dix acres de terre pour chaque ani al; si, | VENEZ NOUS VOIR. | 
H et les femmes ?) les principales rues de St. Boniface. lui faudra avoir reude m element pendant :tcutefois, l£ lacataire négligeait dans Îles! à s FES : : 
S'ouvriront lous les tom | trois aus -ur cette terre avant Tr des |trois aus à compter de la dete du bail, de | MARCOUX & PÉLISSIER, Æ 
î ——… S OUY [e € il : 


RS LT D 


ER PR + US 


% 


AL 


ETES LE. 


| 
| 
| 
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U3AIN 


{ 
| 
| 
| 


- Yiv453Q 


{ 


Ce Grand Remède est au ane | 
des choses nécessaires à la vi2.! 


| mars, avant sous construction deux lârges | 


Ces fameuses Pilules prrifieront le sang 
et agissent avec la pius grande eflicacite 
sur. 


Le Foie, lEstomac. les ke’ . 


et ! « INTESTIXNS, donnant du t« n, l’é set 


ie et de la vicueur à ces GRANRE 
SOU RCES DE L \ VIE. Elles sont .e on 
mandeées cC mscienci usement com :e Uu 
remède infailhble dans tous les cas o11 
copstitution, qu qu'en soit la caus , s’e: 
affaiblie. Elles sont merveilleusemer Le lc: 

s pour toutes les maladies des en me 
n'import mme REME E GE 
NER AL DE AMILLE. : peut è re Su 
J'asst 


| 
| 
| 
! 


Ses Propriétés de Guérisen sont 
connus dans le Monde iin‘er | 


Pour guérir le MAL DE JAM: ES, Ma 


de Poitrine, 


Vieilles Blessures, 
Plais et Ulec rs, 


c'est un rem illible, Si l’o :s »n fric 
tionne le cou et l'estomas avec p.éc wution 
1 guérit le MAL de GORGE, le F-onch 
tes, les Toux et mème l'ASTHMIH 1 vur les 
Entftures Gi en orrbo? 


des, l'istul 


| 
| 
1 
1 


de infe 


amant .ir C Ahrhe | 
LLIMILII LOS 24h: , 


| 
1 


HOLLOWAYS PLIS SSS 


|tué à d'ancienne place de M. 
| publi: 


! 
1 


CHAUX PIERRE SABLE 


© ——————. 


n 


St Mort Lime &Stone a, 


mme ( ) 


À commencé ses opérations et est prête à | 
livré de la pierre à bâtir à Wi innipeg, Por. 
 tage la Prairie et Emerson ou à n'importe 
, quel point sur la ligne du chemin de fer 
| Pacili. que canadien à très bas prix. 

Des échantillons de pierre peuvent être 


vus au bureau de la Compagnie, Winni- | 


pe£. 
en grande où petite quantité après le 15 


fours patentés, qui donneront 2,000 minots 
chaque par semäine, 
chaux sera construit à la carr ère et à Win- 
nipeg, où les ordres à partir d'un minot de | 
chaux et sable seront remplis sous le plus 
court déjai, 
Pour plus amples informations, prix, ete. 


 edressez à 


JAS. G. MACDONALD, 
Winnipeg. | 


Vu. W, MACALISTER, 
Stony Mountain. 


ST. BONIFACE. 


IMPORTATEUR DE 


| FERRONNERIES, 


FERBLANTERIES ET 


INSTRUMENTS D'AGRICULTURE. 


Le magasin de M. Longpré se trouve si- 
Roy où je 
est spécialement invité à aller lui 
de se convaintre par 


} 
jo re une visite afin 


|lui même du bas prix auquels il vend ses 
: | ferronneriés, 
| d'agriculture etc., etc. 


ferblanteries, instruments 


magasin de 
Uuvruge sur 


On se charge aussi à te 
toutes sortes de ré par ations. 
comm ande des niet x inies, 


SPECIALITÉ. 


G. LONGPRÉ. 


| 3m—-106m-S1 


La Goutte. le Rhumati:me 


es MALADIES DE 


il toutes 
nt jamais fai. 


no 
Les Pilules et 
turés seulement au 
LA EL) 

\o. Jun 


Et sont vendus par tous 


l'Onguent sont » anufas 


ins Ma chimdes de 


Remedes du Monde Civilis , Cour 
pour c'en SETVIT, dan: Rresy te tontbs les 
langues, 


Les marques de commerce C 
des sont enrégistrees à OUawa 


de l'Amérique, 
Les acheteurs devron 

l'Euquetie eur les Pots e° las 

SI l'adresse n eSs& Das 9 , 


Street. 


sera pour SsUIVIt, 


. 
soites 
Oxford 
PS SES 
lalsilu ati011 


. 


1 


London, 11 v à 


Si. Boniface, :6 Oct, ! 


= 
On & 
Le 
—_… 
D: Eu? 
ee. sn. 
e S 
D. “x 
». 4 + 
lt > “ 
CR - 
—{ op) € 4 
Pr — #4 
en r… > « 
LA a +... 
[| es FL 
+ 4 
N se ns E. 
_ e 
mme 
Æ. Z 


PA YABLI 
TOUS Ceux qui desreront le reterotr oudron 


l'Abonnement est de $2 60 par Annee, 


A BON NI 


LE SEUL ORGANE FRANCAIS PU] 


bien s'adesser a J. C. NS. ROTAZ. Cer int. 


LA FU AU: » | 


cuons ! 


| 
| 
| 
LUE OXFORD, HOXBEIS, | 
| 
| 


cxaminer | 


F P ARENT._ 


O——— 


Magasin et Boutique à 


|KAÏNT BONIFACF, PRES L'HOTEL NATIONAL. 


ae Re ne- 
ce in< so ute Î 
contre-facon dans les Possessh us Anglaise 

n ° 


a 


M Parent, tour en remerciant le public 


à veni 


qu'à ce jour l'invite 
] 


Comme par le pass” les comman 
le la campagne : nt executers 
urt délai et à des prix très réduits. 


les recrues 


nus € 


Spécialité pour les Voitures 


F; PARENT. 


m10:6m-81 


ZOTIQUE E LAVOIE, 


F orgeron et Mécanicien, 


SAINT BONIFACE. 


a ————— |} —————— 


Exécute à sa boutique toutes esp#ces | 


d'ouvrages tels 


que : 
FERRER LES CHEVAUX. 
FERRER LES VOITURES, 
| ETC, ETC. ETC. 
Le tout se fai: avec det matériaux de 
| première classe, et la main d'œuvre est sans 
réplique. 
Tcutes commandes envoyée rcevrent la 
pius promte attention. 
Sa boutique est sxr l'avenue Tache vis- 
LS s l'étai de boucher de MM. Bonick sé 
MicCormick. 
Z. LA VOIE. 


LE: €” 
mi0-6m-SI 


Est aussi en état de fournir de la chaux | 


| 
| 


Pentre, Decorateur, Ete.. 


sous le | 


M. HUGHES 


ENIREPRENEUR ET MARCHAND DE MEUBLES 
228 GRANDE RUE, WINNIPEG. 


ERNST RES 
MEUBLES. 
Constamment en mains des meubles pour 


maison privée et bureaux. Le tout dans 
les meilleurs goûts et à très bon marché, 


ENTREPRENEUR 


de cercueils et d’écrins en noyer noir et en 
bois de rose, elé. elc., etc, 


AUSSI 


Un hengar pour la | Tout crdre où éommande laissés à son éta- 


blissiment recévront la plus grande atten- 
|tion. 


| 


| Moulures pour Cadres, 
| 
| 


Des moulures de totite 
| drer des gravures où images de toute gran: | 
deur. 


M. HU HES. 


1 

| 

| Venez me voiravant d'acheter ailleurs. 
| 

| - 

No, 225 Grande Rue, 
| 


Winmpeg, 3 Mars 1881. 
in-3-!\a 


COMPAGNIE 
BAIE D'HUDSON. 
| 


D — 


TERRAN EX CULTURE 


A VENDRE DANS 


Manitoba et le Nord 


- Quest 


ms 


son possède 7,000,00û 


terre 


| 

| 

| La Compagnie de la Baie d'Hud- 
Î 

let offre maintenant en vente 

1 

} 


500,000 


| 


arpentées var le Gouvernement de 


la Puissance. 


LOTS DE VILLE À VENDRE 


Dans Winnipeg, West Lynoe, 
Portage la Prairie et Goschen (Ter- 


de l'encouragement libéral qu il a reçu jns- | 


r Jui faire visite. | 


ritcire du Nord Ouest, 


Les lots ci-dessus 


des prix raisonnables et à des condi- 


tions de paiement tr: fciles. 


Toutes les informations avant rap- 


| pért à ces terrains seront données |! 


au Bureau de la Compagnie à Win- | 


nipeg et à Montréal, 


G.J. BRYDGES, 


Commissaire des Terres, 


m9-{a-8l 


_ Avis 


Le Dr. T. Fafard, a eavert un bureau à 
St. Boniface, Avenne Taché, au-dessus 
du Magasin de M. GECRGE ROY. 


Heures de Bureau, de 8 heures à 10! 


| heures A. M, de [à3 P. M. et de 6 heures | 


| | à à heures P, M. 


espèce pour enca:- | 


d'acres de, 


dans la grande et fertile zône | 


ACRES 


seront vendus à | 


jAnnonces Nouvelles | 


” E. LEMIRE, 


Rue Notre-Dame, WIN NIPE G 


Informe + 2 pat 0: 3 us le public de 
Winniper et des anvirons qu'il est mainte- 

'nantenceiiide fabriquer et réparer tonte 
espèce d'instruments aratoires, voitures. 
wagons, Charreties, etc, 


Aussi il fra sur commande des herses, 
| jougs à bœufs, chaloupes, bacs et bateaux, | 

e Lout des mieux finis et exécuté par des 
blé compétents. 

Ferrage des chevaux 


ouvrase du forge | 


at toutes sortes de réparations prom; tement 


| et habiiement exécute.s 

! 

Toutes commandes laissées à la boit* 17, 

| Dureau de poste, St. Boniface, recevront 
ine inmé(liate attention. 


F 
| TROUVÉE. 
ui 


: 
dernier, sur 
Vital, 
d'hommes. 


Vers le 13 Mai 
des Mennonites, à St. 


une pièce d'e- 
fe pour hardes 


| frais d'annonces, 
S'adresser au bureau du *: 
St. y ital. 


Métis.” 


28 Juin, 1881—° f. 


0 PSE 


AV IS PUBL [C: 


AVIS PUBLIC est donné que si d'ici i 
huit jours les rentes pour constitut de lots 
| dans St. Boniface, ne Sont pas pavés an 
bureau de MM. Roval et Prud'homme, avo- 

, à Winnipeg, il sera institue des pour- 
tes judiciaires. 

Ceci est Le dernier avis. 

St, Boniface 9 Juin 1881. 


FÊTE NATIONALE 


ENS -FRANAR 
Ja 42 [ 


il 


CÉLÉBRÉE A QUÉBEC EN 1880 


common npsaERars 


i 


HISTOIRE--STATISTIQUES 
CUMENIS—MESSE—PROGES- | 
SION—BANQUET—CoxvExT ION | 


Par M. I-J.-J-B. CHOUINARD 
Sec -Gen. de la Convention. 


om ts 


| Cet ouvrage sera livre dans quelques 

| jours à ceux qui y auront souscrit avant le 

| 19 juillet prochain, aux conditions suivan- 

|tes : 

| . S 

| Le volme sera envoyé, franc de port, 

| broché ou relié 

| Prix-Broché.……. so hen-vesebl S1 00 
Reliure on percaline l 25 


| Demi-rehure bibliothèque) 1 0 


| à toutes les personnes qui en enverront le 


prix à l'adresse suivaute : 


| H.J.J. B. CHOUINARD, 
1 « .1 
| Boile 264, Bureau de Poste, 
Qu LPEC., 
| Ces conditions -ont offertes aux souserip 
lteurs seulement, A 
1881, le prix de louvrage broché 
strictement d'une piastre et cinquante cen- 
| Lins S£.,50 
| Québec, 2 
! 


DANILL CAREY 


AVOCAT, NOTAIRE, &C 


juin 15S1. im 


. Grande Rue - Winnipeg, 


Vis-a-vis le Palais de Jus, 


ee 


ARGEAT PRETE TR 


PROPRIETES FONCIRES. 


JOSEPH ROYAL : 


[AVOCAT, 

| SOLLICITEUR. 

| PROCUREUR ET 
NOTAIRE PUBLIC 


. Bureaux : Maison Radiger, 
vis-à-vis le Palais de Justice, 


Grande Rue, WINNIPEG. 


| © Juin, 1559. 


le chemmn : 


La personne qui l'a perdue pourra la ra- | 
| voir en prouvant la propriété et payant les ; 


_DO- | 


parur du 15 juillet ! 
sera 


AGENCE GENERALE 


} 
| 
! 
| 
: 
! 
| 
L 
| 
! 
} 


DE 


PROPRITES FONCIERES, 


D'ASSURANCES, 
de Prêt et d'Emprunt. 


—— À — 


AU C Lahiviere - Men Kitson 


On se charge à ce Bureau ‘ie la vente et 
de l'achat de Terres, Lots de Ville et de 
| toute espèce de Progriétés Foncières, 

Des Assurances sent accordees contre le 
les meubles, etc. con 


feu sur les bi asses, 


tre les acc dé ateet eur la vie: on donne 
aus: des g rantie= sur la tdelite des .em- 
pioyes publi *s et MmUmMCIpaux. 


qui désirent empranter de 
l'argent pourront, en s'adressant à ce Bu- 
eau, ohtenir depuis S100 jusqu'à $5,000 en 
donnant premibre bypotneque sur des pro 
priétes dont la valeur sera suffisante et Les 
titres reconnns au Dureau des Terres du 
Gouvernerm nt 
On se charge aussi à ce Bure 
cution des demandes de 
d'ac! vente et de toute 
| trats. 


| St. Boniface, 


n& 1! "\i 
es person ro 


in de l'exe 
Patente de terre 
sorte de çcon- 


"ss de 


20 Mai, 1880, 


El —- 


A VENDRE A ST. EONIFACE. 


ment bâtie, 


d'un lar- 


dermèr 
lre,et entoures 


ne jolie maison 
Lure le meilleur or 


| | üin. 


[ADJ FO GAU VREAN, 
Pr 


AE 


'pPrieia 


rem 


St. Bonitace 19 ma 18H 


De mandes de Licences 


| Il )TELS Es à hs Geites, Creorze T Lu: 
Fidèle Mondor, E d. Prin 
John Mckinnon, J. IH Lasha 


der, John Nevins, Thomas Don! 
Mrs. Jane Gailie. 
Erscentes William Fiett, H. Micra 
vish, EF. W. Gigot, Robt. Builock. 
JOHN FRASER, 
P.C_L. 


Depuis ce jour JUSQU 
la Jin de 188 / 
Une linastre !! 


Le Mail (Toronto: est au pren 


des journaux et depaste ses Fiva 
mieux ecrit, le mieux miorimé 
niuent des journaux canahen 


s 4: l'inten ut 
honneur & | esprit ei er} e pri et 


98. Brampton L'onservalor 


Le “ Mail” Hebdomadaire 


nr meilleur marché et le pm 
res li nous reste des ru 


valeur est juus gra fu 4 
Ha lilié Lagri ie qe 1 tres a 
nement Nous enverront url AHnniurire 
ut abonné. tant cuil mous en FESI 


Nous ferons plus! 
Nous enverrons GTalis à 
du Mail hebdomadaire de ISSE us 47m 
de 1881 en voie de preparation. 
. nai les abotiws HOouvealix CAvI 
» Mail hebdomaæmknure | r io m 
L'annuarre agricol: le PSSU 
L' annuuire uzr1 


ur UNE PIASTRE ! 


S'admeseer 


oke de 1SSE, 


THE :: M2 LL, 
EE ti _ Foront 
AVIS publi C eat }< ar Les p pui } r 


st een - à 


Courant! 


les Rente *S de Lors ‘ans 
dues depurs le Premier Mai 


navables sans délais aux Bureaux de : 
à W 


Roval et Prud'homme, avocats, 
Es. 
L 
| St. Boniface 3 Mai 1581. | 


